
 

De ferme en ferme : Les Chants de la Terre  
 Les Chants de la Terre innovent 
	

	

 
Les Chants de la Terre à Colmar, c’est un peu Terre de Liens avant 
l’heure. En 1993, en vue de consolider la ferme familiale en place dans  
un secteur péri-urbain où le prix des terres est exorbitant, la ferme 
propose aux citoyens de s’impliquer dans l’achat de foncier. Une centaine 
de personnes se mobilisent financièrement pour l’acquisition de  
1,4 hectares et constitue le Groupement Foncier Agricole des Allmends. 
Désormais, la terre n’appartient plus aux seuls propriétaires, elle est 
devenue un bien commun. 

 
Guillaume Goepp, l’actuel fermier, arrive sur la ferme en tant que gérant 
en 2004, et c’est en 2011 que l’histoire rassemble les Chants de la Terre 
et Terre de Liens. La pérennité du Groupement foncier est compromise,  
la Foncière Terre de Liens se porte alors acquéreur de la ferme grâce à 
la mobilisation d’environ 150 citoyens. 

 
Loin de la petite ferme en maraîchage, ici c’est maintenant une vingtaine 
de personnes qui s’affairent tout au long de l’année pour produire, 
préparer, vendre et acheminer les légumes cultivés selon les cahiers des 
charges de l’agriculture biologique et de la biodynamie. Les Chants de la 
Terre se trouvent être la plus grande ferme Terre de Liens en nombre 
d’emplois. 

 
Sur la ferme, c’est l’effervescence quotidienne et les projets sont 
multiples : construction d’un nouveau bâtiment à Colmar, chantier de 
plantation de haies et acquisition de nouvelles parcelles à Widensolen, 
développement de la communication sur Terre de Liens par le biais de la 
ferme. Dans ce but, des gobelets réutilisables couramment utilisés pour 
la dégustation de jus de fruit ou de soupe sur les marchés sont 
aujourd’hui estampillés du logo des Chants de la Terre et de celui de 
Terre de Liens. 

 
Et cette année, lors de la mise en place du Plan Local d’Urbanisme (PLU) 
de Colmar, nous nous félicitons des accords trouvés entre la ferme,  
les élus et l’association pour éviter le passage de quelques ares agricoles 
en zone urbanisable qui auraient grignoté des terres maraîchères 
urbaines. Preuve supplémentaire, s’il en faut, de l’importance d’une veille 
permanente en termes de foncier agricole ! 
 

En bref, 
Lieu : Colmar-Wettolsheim-
Widensolen (68) 
Patrimoine : 40 ha de terres (dont 
27 ha en propriété de la Foncière 
Terre de Liens), un bâtiment 
d’exploitation, un hangar,  
une maison d’habitation. 

Production : une soixantaine  
de légumes de plein champ et  
sous abri, conserves de légumes. 

Les marchés : 
Turckheim,  
le vendredi de 7 h à 12 h 30 
À la ferme,  
le vendredi de 16 h à 19 h 
Saint-Joseph,  
le samedi de 7 h à 12 h 30 

500 paniers hebdomadaires livrés 
en point relais. 

Année d’acquisition : 2014. 

 
 

Un regard sur… 

La plantation de haies 
Haies Vives d’Alsace œuvre 

depuis 2013 pour la promotion 
de l’arbre champêtre. En effet, 
une haie diversifiée a toutes  
les qualités ! Elle devient 

l’habitat privilégié de 
nombreuses espèces, elle fait 

fonction de brise-vent,  
elle purifie l’eau et freine 

l’érosion des sols. 

La programmation de chantiers 
participatifs est en cours 

d’élaboration aux Chants de  
la Terre, restez à l’écoute,  
nous allons avoir besoin de 

bras ! 
 

 



 

 

De ferme en ferme : La ferme de la Colline  
 Retour sur une année d’installation 

Luc Hommel, bénévole proche de la Ferme de la Colline, est parti à la rencontre de ses 
fermiers. 
 
Au cœur de la saison estivale, j’ai rencontré Marion Weissenburger à la Ferme de 
la Colline. La ferme est surplombée par deux chênes qui veillent sur  
les maraîchers, mais également sur leurs trois nouveaux compagnons, les ânes, 
qui s’acclimatent progressivement à leur nouvel environnement. 
 
Pour leur première saison, Marion Weissenburger et Vincent Sittler proposent une 
gamme de légumes diversifiée (tomates, salades, concombres, carottes, 
betteraves, bouquets…) ainsi que des aromatiques et cultures pérennes 
(rhubarbe…), vendue sur deux marchés strasbourgeois. Les cultures d’hiver sont 
produites dans les serres (mâche, épinards…). Le soutien de la clientèle constitue 
un aspect très positif pour eux, et de nouveaux modes de commercialisation sont 
envisagés (paniers…), pour répondre à la demande locale. Les fermiers souhaitent 
développer la production de jeunes plants, voire de semences du terroir  
« Les Graines de la Colline », car la qualité gustative est primordiale et répond 
à une attente des clients. 

	

	
 

Les projets de la ferme sont nombreux. Pour Marion, « il est important de 
développer de nouvelles choses » pour optimiser la production. Sa réflexion 
porte en particulier sur : 
> un travail du sol innovant adapté à la ferme  

> l’ergonomie du travail « pour ne pas tout faire à la main » 

> la couverture des sols pour limiter le désherbage 

> l’optimisation des itinéraires techniques 

> l’augmentation des surfaces de serres 

> le renouvellement de l’irrigation 

> le séchoir pour les aromatiques (aujourd’hui quasiment opérationnel) 

 

Marion souhaite aussi lier les dimensions culturales, culturelles et 
participatives : conférence sur les arbres en lien avec un chantier participatif de 
plantation de haies, yoga sous les arbres, balade à la découverte des 
aromatiques et des haies… 
 
Les fermiers sont très satisfaits de vivre sur cette ferme, qui est durable, viable, 
avec un environnement propice et des pratiques porteuses de sens, en particulier 
la biodynamie. 

En bref, 
Lieu : Pfaffenhoffen (67) 

Patrimoine : 7ha de 
prés-vergers et de 
cultures maraîchères,  
1 hangar agricole, 1 
maison 

Production : Une 40aine 
de légumes, des plantes 
aromatiques, des fruits 
du verger 

Année acquisition : 2016 

 
 

Un regard sur… 

Les sols vivants 

Vers de terre, 
champignons, bactéries… 

Saviez-vous que ces 
organismes œuvrent à 
chaque instant pour la 

santé et la fertilité de nos 
sols et des productions 

végétales qu’ils 
soutiennent ? 

Observer les sols et leurs 
fonctionnements, en 

prendre soin, mutualiser 
les pratiques et les 

observations dans les 
quatre coins de la France, 
ce sont les objectifs que 
s’est fixée l’association 
Maraîchage Sol Vivant, 

créée en 2012. Ce réseau 
de maraîchers-chercheurs 
a pris une grande ampleur 
et accompagne, conseille 

les agriculteurs en 
formation, en cours 

d’installation, lorsqu’ils 
souhaitent changer de 

pratiques. 
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